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L’AFRIQUE EST UNE ÎLE 

 
L’inauguration du canal de Suez est une révolution pour le transport maritime mondial. 
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Afrique 
 

LE MÉLANGE DES EAUX 
 
 Le canal de Suez est situé en Egypte, il à une 
taille de 193 kilomètres de long, sa largeur varie 
entre 280 et 345 mètres et il est profond d’environ 
23 mètres. Il permet de relier les villes de Port-Saïd 
(mer Méditerranée) et Suez, située dans le golfe de 
Suez. Le canal permet donc au final de relier la mer 
Méditerranée et le golfe de Suez.  
 Sous la direction de Ferdinand de Lesseps, 
un diplomate français retraité, le canal est percé de 
1859 à 1869, ce qui permet aux bateaux de se 
déplacer de l’Asie vers l’Europe ou inversement 
sans avoir pour besoin de contourner l’Afrique et 
ainsi de passer le cap de Bonne-Espérance.  
 Pendant l’Antiquité, les pharaons égyptiens 
avaient relié les 2 mers grâce au canal. A la 
Renaissance, la république de Venise avait cherché 
à rétablir cette liaison mais sans y arriver. Profitant 
de ses bonnes relations avec le gouverneur 
d’Egypte, Ferdinand de Lesseps a réussi à faire que 
le canal soit une construction française. Cela a été 
beaucoup critiqué notamment par les Britanniques 
qui savent que ce canal donnera une énorme 
influence à la France qui pourra donc couper leur 
route stratégique vers les Indes.  
 Le 17 novembre 1869, pour rappeler le rôle 
de la France dans la construction du canal, c’est le 
navire de l’impératrice Eugénie qui mène la file des 
bateaux s’engageant pour la première fois dans le 
canal. 
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Politique 
 

OLLIVIER POUR SAUVER L’EMPIRE 
 

 Lors des élections législatives du 24 mai et 
du 7 juin 1869, des combats de rues éclatent (ce 
qui ne s’était pas vu depuis près de 15 ans) et 
montrent à Napoléon III la fragilité de son empire. 
Car si ce sont les candidats favorables à l’Empire 
qui remportent les élections avec 4 600 000 voix 
l’opposition composée majoritairement de 
républicains réunit près de 3 300 000 voix. Si les 
grandes villes sont en faveur des républicains les 
campagnes, qui comptent 80% de la population, 
restent fidèles au régime impérial. 

 A la suite de ces élections, Napoléon III 
accepte de faire de nouvelles concessions et le 
Corps législatif reçoit l’initiative des lois et le droit 
d’interpellation sans restriction par un sénatus-
consulte le 8 septembre 1869. C’est alors que suite 
à la victoire des bonapartistes libéraux et des 
républicains, Napoléon III décide, en signe 
d’ouverture, de faire appel au républicain modéré 
Émile Ollivier pour diriger le gouvernement. Ce 
geste se rapproche fortement du principe d’un 
régime parlementaire. 
 Émile Ollivier va alors constituer un 
gouvernement d’hommes nouveaux en réunissant 
les bonapartistes libéraux et les orléanistes ralliés à 
l’Empire libéral mais en écartant les bonapartistes 
autoritaires et les républicains. Il prend alors lui-
même le ministère de la Justice et des Cultes et 
apparaît donc comme le chef du ministère (sans 
même en avoir le titre). 
 Émile Ollivier accélère également la 
libéralisation. Il met fin à la loi de sûreté générale, 
à la candidature officielle et adopte une nouvelle 
constitution. Malheureusement, ces évolutions ne 
permettent pas de rallier tous les Républicains au 
régime impérial. Des radicaux, comme Léon 
Gambetta, attendent de s’approprier le pouvoir 
afin de mettre en application le programme défini 
à Belleville en 1869, de retour aux libertés et de 
mise en place d’un système d’impôts sur le revenu 
et de la laïcité. 
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Etats-Unis 
 

D’UNE CÔTE À L’AUTRE 
 
 Le premier chemin de fer transcontinental 
est construit aux Etats-Unis de 1863 jusqu’à 1869. 
Il relie les villes de Sacramento situé en Californie 
et la ville de Omaha située dans le Nebraska. Le 
chemin de fer est long d’environ 3000 kilomètres, il 
permet de relier le réseau ferroviaire de l’Est du 
pays jusqu’à la côte Pacifique.  
 La construction de ce chemin de fer est 
autorisée par le Pacific Railroad Act de 1862 et elle 
est soutenue par le gouvernement fédéral des 
Etats-Unis. Le projet de construire une ligne de 
train existait depuis longtemps avant sa 
construction, plus précisément à partir de 1830 
mais il n’est pas réalisé à cause des moyens 
financiers et techniques qui ne sont pas à la 
hauteur. Abraham Lincoln fait décoller ce projet 



même s’il ne se lance vraiment qu’après la fin de la 
guerre de Sécession. La construction par deux 
compagnies rivales (Union Pacific et Central Pacific) 
fut longue et difficile au vu des nombreux efforts 
humains pour traverser les montagnes ou les 
canyons ainsi que les grandes plaines. Le 10 mai 
1869, la voie partie de Sacramento en Californie et 
celle venue d’Omaha se rejoignait dans l’Utah à 
Promontary Summit. Le chemin de fer pouvait 
traverser les Etats-Unis. 
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Société 
 

LES OVALISTES SE REBELLENT ! 
 
 Dans la région lyonnaise 250 ouvrières dites 
« ovalistes » qui travaillent la soie se sont mises en 
grève. Elles revendiquent une augmentation de 
salaire ainsi qu’une diminution du temps de 
travail ; elles sont en effet payées seulement 1,40 
francs la journée de douze heures et sont logées 
dans des habitations souvent insalubres et 
empilées les unes sur les autres. Elles avaient 
d’abord fait une tentative de demande d’aide au 
préfet qui a échoué, elles constituent donc un 
comité de grève et le conseil général leur permet 
alors d’organiser une collecte de soutien.  
 

 
 
 Aucun changement n’étant intervenu la 
grève s’est étendue à d’autres ateliers en France. 
Les ouvrières décident ensuite d’adhérer a 
l’Association internationale des travailleurs. Une 
réunion est effectuée le 25 juin avec plus de 1 800 
ouvrières présentes. Cette fois cela en est trop 
pour les maîtres mouliniers qui expulsent les 

grévistes de leurs logements et font appel aux 
forces de l’ordre pour la protection des ateliers. 
Tout en continuant à revendiquer, les ouvrières 
sont obligées de reprendre tout de même le travail 
et finissent par obtenir après de nombreux efforts 
des journées de 10h. 
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ÇA ROULE POUR LE VÉLOCIPÈDE ILLUSTRÉ 
 
 En avril dernier, un nouveau concurrent est 
apparu. Le bihebdomadaire ‘’Le Vélocipède 
Illustré’’ a publié son premier numéro le 1er avril et 
ce n’était pas une blague !  
 Ce journal porte bien son nom puisque sa 
diffusion est pour le moins efficace à partir de la 
France puis dans toute l’Europe et même jusqu’en 
Asie et en Afrique. Nos confrères offrent leur revue 
à toute société, cercle ou réunion qui utilise, 
favorise et promeut le vélocipède. Ils ont l’appui de 
personnalités publiques importantes telles que le 
célèbre écrivain Alexandre Dumas, l’éminent 
médecin le docteur Vabontrain ou encore le 
dramaturge Paul Laurencin.  
 Dans son premier numéro, l’équipe du 
‘’Vélocipède Illustré’’ annonce le but de ce 
nouveau journal, il abordera principalement le 
théâtre, le sport, la bibliographie, l’art, la 
chronique de Jules D. sur la vélocipédie et bien 
évidemment les vélocipèdes et les évènements les 
concernant. Un feuilleton est également édité au 
côté de ces articles ; il est donc nécessaire 
d’acheter les numéros suivants pour avoir le fin 
mot de cette histoire. Enfin, sur la dernière page 
nous retrouvons la critique des nouveaux livres et 
nouvelles pièces de théâtre. Nos confrères ont pris 
parti de présenter le nouveau recueil de Louis 
Veuillot comme indigeste, violent, manquant de 
vocabulaire et de logique. Un affront qui nous en 
sommes certains, a été dur à encaisser pour le 
poète. Nous souhaitons à nos nouveaux confrères, 
une réussite qui amènera peut-être une future 
collaboration. 
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Sciences 
 

ÉLÉMENTS EN TABLEAU 
 
 Le chimiste russe Dimitri Mendeleïev a 
publié cette année le tableau périodique des 
éléments chimiques. C’est une grande avancée 



scientifique qui aidera énormément les savants à 
travailler. Il a classé les éléments dans l’ordre 
croissant de leur poids atomique, leur nombre de 
protons. De nombreuses personnalités des 
sciences telles que Jean-Baptiste Dumas, Antoine 
Lavoisier ou John Newlands ont déjà tenté de faire 
accepter leur classification sans succès ; elles 
étaient toujours accueillies par des critiques 
pointant leurs moindres défauts. 
 Le savant a fait apparaître la périodicité des 
éléments grâce à son classement, c’est-à dire que 
les rangées horizontales représentent les éléments 
de mêmes familles. On distingue dix grandes 
familles : les métaux alcalins, les métaux alcalino-
terreux, les métaux de transition, les métalloïdes, 
les non-métaux, les halogènes, les gaz nobles, les 
lanthanides, les actinides et les transuraniens.   
 Ce tableau est cependant provisoire. 
Mendeleïev a prévu la découverte de nouveaux 
éléments dans le futur puisqu’il a laissé des cases 
vides dans son tableau. Aujourd’hui il contient 63 
éléments et évoluera certainement avec le temps. 
 Un grand bravo à Dimitri Mendeleïev qui a 
fait une découverte et une classification pratique 
qui facilitera les avancées scientifiques. 
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Carnet des naissances 
 

11 novembre : La famille royale italienne est 
heureuse de vous annoncer la naissance de 
Victor-Emmanuel, fils de l’héritier du trône 
Humbert et petit-fils du roi Victor-Emmanuel II. 
 

Rubrique nécrologique 
 

 LAMARTINE (Alphonse de) 
 

 Alphonse de Lamartine est né à Mâcon le 
21 octobre 1790 sous le nom d’Alphonse Marie 
Louis de Prat de Lamartine et est mort le 28 février 
1869 à Paris. C’est un poète,  romancier et 
dramaturge français mais c’est aussi une 
personnalité politique. En effet, il a participé à la 
révolution de 1848 et a proclamé la Deuxième 
République.  
 En 1830, la pensée politique et sociale de 
Lamartine va évoluer vers la gauche et le mettre 
dans une position ambiguë ; cela va alors lui 
donner l’idée de créer un « Parti social » en 1834. 

 En 1848, après la chute de Louis-Philippe et 
la proclamation de la Seconde République, 
Lamartine devient ministre des affaires étrangères. 
Partisan d’une révolution politique, il est plus 
proche d’une réforme politique et sociale. C’est 
donc pour cela que le 24 février 1848, il s’oppose à 
l’adoption du drapeau rouge (drapeau républicain) 
devant l’Hôtel-de-ville de Paris. Lamartine veut 
montrer que la nouvelle république souhaite 
rentrer dans l’héritage révolutionnaire symbolisé 
par le drapeau tricolore. Par la suite, avec François 
Arago, il mène une politique modérée : il est le 27 
avril 1848 un des signataires du décret d’abolition 
de l’esclavage. Mais son grand échec à la 
présidentielle de décembre 1848 marque la fin de 
sa vie politique. 
 

 
 
 Lamartine a fini sa vie avec des problèmes 
d’argent en raison de sa générosité mais aussi de 
son goût pour les vastes domaines. Il est alors 
oublié du monde politique. Vers la fin des années 
1860, presque sans argent, il se voit dans 
l’obligation de vendre sa propriété à Milly et 
accepte de soutenir le régime impérial (qu’il 
n’approuve absolument pas) uniquement parce 
qu’il se fait loger. C’est d’ailleurs dans ce logement 
qu’en 1869, Lamartine meurt des suites d’une 
attaque l’ayant réduit à la paralysie deux ans 
auparavant. Ses funérailles, faites à Mâcon ne sont 
suivies d’aucun ancien homme politique mis à part 
Émile Ollivier que l’on peut même considérer 
comme son fils spirituel.  
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 SAINTE-BEUVE (Charles-Augustin) 
 

 Charles-Augustin Sainte-Beuve est né le 23 
décembre 1804 à Boulogne-sur-Mer et mort le 13 
octobre 1869 à Paris, à l’âge de 64 ans. C’est un 



critique littéraire et écrivain français. Il représente 
le romantisme. 
 Avant même sa naissance, Sainte-Beuve 
devient orphelin. Son père meurt d’une angine le 4 
octobre 1804. Il est donc élevé par sa mère et par 
une tante paternelle. Entre 1812 et 1818, il est en 
classe à l’institut Blériot. Suite à cela il est placé 
dans l’institution Landry, où il suit les cours du 
collège Charlemagne puis ceux du collège Bourbon. 
Il obtient son baccalauréat, il s’inscrit à la faculté 
de médecine. Toutefois, alors qu’il est nommé en 
1826 externe à l'hôpital Saint-Louis, il abandonne 
ses études de médecine en 1827 pour se consacrer 
aux lettres.   
 Le 2 et le 9 janvier 1827, il publie une 
critique élogieuse des Odes et ballades de Victor 
Hugo avec lequel il se lie d’amitié. Après l’échec de 
ses romans, Sainte-Beuve se lance dans les études 
littéraires. La plus connue est Port Royal. Cette 
œuvre a joué un rôle important dans le 
renouvellement de l’histoire religieuse. Après avoir 
été élu à l’Académie française le 14 mars 1844, il 
est reçu le 27 février 1845 par Victor Hugo.  
 

 
 
 Mais à la différence de Victor Hugo, Sainte-
Beuve se rallie au Second Empire en 1852. Après 
avoir obtenu la chaire de poésie latine au Collège 
de France, le 9 mars 1855, des étudiants veulent 
dénoncer son ralliement. Le 20 mars, il envoie donc 
sa lettre de démission. Par la suite, de 1858 à 1861, 
il donne des cours de langue et de littérature 
françaises à l'École normale supérieure où il a été 
nommé maître de conférences. 
 Sous l'Empire libéral, il est nommé au Sénat, 
où il siège du 28 avril 1865 jusqu'à sa mort en 
1869. Dans ces fonctions, il défend la liberté des 
lettres et la liberté de penser.   
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 BERLIOZ (Hector) 
 
 Le célèbre compositeur nous a quittés ce 8 
mars à midi et demi dans sa maison du 4 rue de 
Calais à Paris. Le service funèbre aura lieu le 11 
mars à l’église de la Trinité puis il sera enterré au 
cimetière Montmartre. 
 Sa vie avait commencé à la Côte-Saint-
André le 11 décembre 1803.  En 1816, le jeune 
garçon apprend à jouer le flageolet et un an plus 
tard Imbert devient son professeur de flûte. En 
1819 c’est Donant qui sera son professeur. Son 
père le destine à des études de médecine pour 
lesquelles il doit partir en octobre 1821, mais 
Hector Berlioz ne veut pas de cette carrière et se 
destine à la musique bien que son père y soit 
farouchement opposé.  
 En 1823 Hector Berlioz fait partie des élèves 
particuliers de Jean-François Lesueur puis il est 
admis en 1826 au conservatoire de Paris. En 1824 il 
découvre Weber ce qui le conduit à l’écriture de sa 
première œuvre à succès Le passage de la mer 
Rouge. Plusieurs échecs succédèrent à cette 
réussite notamment au concours du prix de Rome. 
En 1833 il épouse Harriet Smithson dont il est 
tombé amoureux lors d’une représentation par la 
jeune femme de la pièce Hamlet de Shakespeare. 
De cette union naîtra un fils, Louis. Ce mariage sera 
cependant un échec et Berlioz se remariera avec la 
cantatrice Maria Rocio en 1854. 
 

 
 
 De 1846 à 1867 Berlioz est reconnu plus 
comme chef d’orchestre que comme compositeur. 
Il se rend en tournée à Moscou et St-Pétersbourg 
où il dirige des concerts dans la salle d’Assemblée 
de la noblesse, il y rencontre un immense succès. 



En 1856, il compose Les Troyens, puis en 1862 
Béatrice et Bénédict.  
 Le monde de la musique a perdu un 
immense artiste. 
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